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faire chiaque jour de nouvelles violences quil
couvie du prérexre apparent de la neceflité des
tems & du bien public, qui ne permet pasd’a-
git conformément aux regles prefcrites par les
Conftitutions de I'Empire.

La guerre contre les Couronnes de France&
d'Blpagne, dans- laquelle ou vouloit engager
IEmpire, éoir d’avtant plus dangereufc pout
I’Allemagune, qu'elle avelr pour bur Pagrandif-
fement de la Maifon d’Autriche. Quel qu'en fug
le fuccés, clle ne pouvoit éire que funclie pour
la pauie; les évenemens heureux devoient au-
gmenter les forces de VEmpereur, déja rrop
puiffant pour étre le Chef d'une Republi-
que , depuis quc la Boheme, la Tranfilvanie &
la Hongtie entiere font des Erats hérediraires
dans fa Maifon. Les évenernens malheurcux
pouvoient reaverfer la forme du Gouvernement
de PEmpire, faper les fondemens qui les fofi-
tiennent, le plonger dans la confufion, mettte
quelques-uns des Princes Proteftans en éat de
fe faifir des biens Ecclefiaftiques qui font aleur
bienféance, & qui depuis longtems font objet
de leurs defirs, & le motif de leur conduite;
enfin le mauvais éat des affaires de I'Empire
ne fauroit manquer de donnet au plus fott en-
vie & l'occafion de fe faifir du patrimoine du
foible, defordre qui a‘caufé la deftrn&ion de
tous les Gouvernemens Republicains.

L’amour que j'ai pour ma patrie , ne me pet=
mettoit pas de prévoir les malheurs dont elle
éroit menacée, fans me mettre en devoir deles
prévenir. Connoiflant I'Allemagne, j'apprehen-
dois avec rmaifon les mauvaifes {uites de !hu-
meur inquiete des uns & de la foiblefle desau-
wres, Des perfonnes qui occupent les premieres
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